
DES PRÊTRES-ADORATEURS 77

SUJET D’ADORATION
IV. SERIE — No il.

Des Dispositions à la Communion :
6. — Co Dévotion actuelle et la Préparation.

“ Curandum est ut sedula ad 
S. Communionem Prœpaiatio ante- 
cedat. ( “ Decr. 15 Dec. 1905”).

I. Nécessité de la Préparation.
Avec la double préparation de sa conscience, l’une obliga­

toire par l’état de grâce, l’autre très désirable, par la purifica­
tion aussi parfaite que possible des péchés véniels, au moins 
d’habitude et d’affection, de très hautes convenances deman­
dent au chrétien qui veut s’approcher de la S te Communion, 
d’y préparer son esprit et son cœur en les mettant dans les 
sentiments convenables à une si haute action : c’est ce qu’on
aPpelle la Dtvotion actuelle.

De là découle le devoir de faire précéder la Ste Communion 
par une soigneuse Préparation. Et, de fait, la Dévotion actu­
elle se confond en quelque sorte avec la Préparation pro­
chaine à la Communion.

Trois raisons, surtout, doivent engager le chrétien qui 
communier à cette préparation immédiate.

A.) Elle est nécessaire pour faire le calme dans l’âme et lui 
Permettre d'entrer dans les sentiments du Christ qu’elle va 
recevoir.

C’est sa fin même d’unir actuellement à Dieu l’esprit qu’elle 
illumine par la réflexion, le cœur qu’elle dilate et échauffe 
Par les affections, la conscience qu’elle purifie une dernière 
fois de ses fautes, la volonté que, par de généreuses résolu­
tions, elle soumet plus parfaitement à la volonté divine. La 
Préparation actuelle est seule capable de recueillir l’âme assez 
Profondément pour l’arracher aux préoccupations diverses qui 
t’asservissent, aux distractions qui fondent sur elle de toutes. 
Parts ; seule, elle calme l'âme et la repose de l’agitation des. 
Passions, de l'ardeur des désirs qui l’entraînent loin de Dieu : 
scule, elle lui donne le temps de penser, de parler à Dieu. 
C’est dans ce contact prolongé de notre cœur avec son Cœur 
fue Jésus se communique à nous, verse en nous les sentiments, 
lui l’animent, et commence cette union d’intimité que le Sa-- 
urement va venir consommer.
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